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manquantes? Des différences notoires
sont relevées en matière de fréquenta-
tion des dentistes selon la situation éco-
nomique du foyer. Ainsi, les foyers de la
classe moyenne consultent moins sou-
vent les dentistes et hygiénistes pour un
contrôle ou un détartrage que les ména-
ges plus aisés.

Face à ce constat, le soutien à l’initia-
tive «Pour le remboursement des soins
dentaires» me paraît essentiel. Voire
même fondamental.

La création d’une assurance publique
cantonale permettra, pour une somme
modique, à l’ensemble des Vaudois(e)s
d’accéder aux soins dentaires. Et sans
augmentation d’impôts, puisque l’initia-
tive prévoit un financement sur le mo-
dèle éprouvé de l’AVS. Nos adversaires
tenteront de vous faire peur, d’arguer
que cette assurance est trop chère,
qu’elle pèsera sur les épaules de la classe
moyenne. Ces arguments sont faux et ar-
chifaux. Ils ne permettent que de défen-
dre les intérêts des plus nantis et des assu-
reurs qui trient les bons et les mauvais ris-
ques comme l’on trie le bon grain de
l’ivraie.

Lors de vos réflexions, chères lectrices
et chers lecteurs, demandez-vous si vous
pourriez, du jour au lendemain, débour-
ser un ou plusieurs milliers de francs pour
une facture imprévue de dentiste. Si la ré-
ponse est non, l’initiative «Pour le rem-
boursement des soins dentaires» répond
précisément à vos besoins et je vous en-
courage à l’accepter le 4 mars prochain.

«Ces arguments 
ne permettent 
que de défendre les 
intérêts des plus nantis»

primes maladie ou la baisse des coûts des
structures d’accueil des enfants (cantines
scolaires, crèches). Cela les positionne à
droite. Ils soutiennent une économie so-
bre en carbone et en ressources, alliant la
création de richesses à la préservation de
l’environnement, ou les mesures proté-
geant nos emplois face au dumping éco-
logique et social. Cela les positionne à
gauche.

Les Vert’libéraux favorisent une politi-
que migratoire humaine mais rigou-
reuse, ce qui les positionne à droite. Ils
sont attachés à l’égalité des chances, que
ce soit par l’éducation ou les mesures an-
tidiscriminatoires. Sur le plan sociocultu-
rel, ils sont progressistes par opposition
aux idéologies conservatrices, défendant
par exemple le mariage pour tous, ce qui
les positionne à gauche.

On l’aura compris, les valeurs libéra-
les, humanistes et progressistes des
Vert’libéraux les poussent à s’engager en
faveur de politiques en accord avec ces
convictions, qu’elles soient considérées
de droite ou de gauche. C’est pourquoi,
au parlement vaudois, les députés Vert’li-
béraux se positionnent, selon les thèmes
débattus, soit avec leurs alliés de droite,
PLR et UDC, soit avec la gauche. Par con-
tre, lors d’une élection à la majoritaire en-
tre la grande famille de gauche ou celle de
droite, ces convictions pousseront les
Vert’libéraux à privilégier la droite.
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Un rien bravache en juin 2014, 
Jacqueline de Quattro se fixait 
un cap: sortir le Canton des 
turbulences post-LAT avec deux ans 
d’avance sur le délai légal. Les 
Vaudois avaient tout à gagner à faire 
tomber au plus vite ce fichu 
moratoire sur les nouvelles zones à 
bâtir. Mais pour cela, il fallait donc 
réviser le Plan directeur cantonal 
ainsi que la loi vaudoise sur 
l’aménagement du territoire avant 
juillet 2017 et le début de la nouvelle 
législature. C’était très ambitieux. 
La ministre avait hérité de ce 
dossier miné six mois plus tôt 
seulement.

Jacqueline de Quattro a tenu 
la moitié de son pari. Le plan 
directeur a été expédié à Berne l’été 
passé mais il n’a pas encore été 
approuvé en haut lieu. Quant à la 
loi, elle ne passe devant le Grand 
Conseil que maintenant. Pourquoi? 
Parce que les députés n’aiment rien 
moins que se sentir sous pression 
pour examiner un texte aussi 
complexe que capital. Ils ont pris 
leur temps. On les comprend.

Ce léger retard importe peu. 
La conseillère d’État voit le bout 
du tunnel. Elle s’apprête à boucler 
le dossier phare de sa fin de carrière 
gouvernementale avec succès. 
On imagine en effet mal le Conseil 
fédéral refuser d’homologuer 
le Plan directeur vaudois… Et la 
gauche, minoritaire au parlement, a 
peu de chances d’obtenir le retrait 
du projet de loi, qu’elle juge bâclé.

À l’heure d’entrer en campagne
pour les élections fédérales 2019, 
auxquelles elle compte bien se 
présenter, la ministre pourra donc 
inscrire à son bilan une ligne 
prestigieuse: elle aura été celle qui, 
sous la contrainte certes, aura mis 
un terme à trois décennies de 
laisser-aller dans l’aménagement 
du territoire. Mais quant à savoir 
si les textes votés sous sa houlette, 
édulcorés autant qu’ils pouvaient 
l’être, seront à même de stopper 
le mitage du territoire et 
l’enlaidissement des paysages 
vaudois, il faudra bien des années 
avant de pouvoir en juger. Certains 
en doutent ouvertement. Page 3

«La ministre s’apprête à 
boucler le dossier phare 
de sa fin de carrière 
gouvernementale avec 
succès. On imagine 
en effet mal le Conseil 
fédéral refuser 
d’homologuer le Plan 
directeur vaudois»

Réflexions

Balle au centre 
pour les Vert’libéraux

On reproche parfois aux Vert’libéraux
d’être à la fois de gauche et de droite,
voire fluctuants, comme s’ils manquaient
de convictions fortes. C’est ne pas saisir
que ce sont précisément leurs valeurs li-
bérales sur le plan économique et pro-
gressiste du point de vue sociétal qui dé-
terminent cette orientation centriste.
L’analyse du positionnement des partis
(Le Temps, décembre 2017), qui classe les
votes des élus fédéraux sur un axe gau-
che-droite, le démontre. Les partis situés
au centre de cet axe, Vert’libéraux et
PDC, se démarquent très clairement des
Verts et des socialistes, très proches l’un
de l’autre et positionnés à l’extrême gau-
che, ainsi que de l’UDC, placé à l’extrême
droite, et du PLR, situé au centre droit.

Les votes en faveur d’une politique
économique libérale par opposition à
ceux visant à un État social fort et à plus
d’égalité sont catalogués de droite. Les
votes en faveur d’un progressisme socié-
tal par comparaison aux idées plus
conservatrices, mais aussi les démarches
environnementales ambitieuses sont ca-
talogués de gauche. Ainsi, un parlemen-
taire votant systématiquement à droite se
situera à l’extrême droite de l’axe alors
que celui votant autant à droite qu’à gau-
che se situera au centre.

Les Vert’libéraux sont attachés à une
économie libérale, ouverte au monde et
responsable. Ils défendent une politique
fiscale ne pénalisant pas la classe
moyenne, comme la défiscalisation des
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Papa, maman, 
j’ai mal aux dents

Les dents font partie de la bouche, elle-
même faisant partie intégrante de notre
corps. Et pourtant, les maladies de la bou-
che, appelées pathologies bucco-dentai-
res, telles que les caries, ne sont pas pri-
ses en charge par l’assurance-maladie de
base.

Rageant, non? Surtout quand on sait
que les pathologies bucco-dentaires sont
largement répandues dans la population
et surreprésentées parmi les populations
vulnérables, notamment chez les person-
nes âgées.

De plus, la santé bucco-dentaire est
étroitement liée à l’état de santé général
des patients. À titre d’exemple, des affec-
tions dans la bouche de la future mère
peuvent entraîner la naissance prématu-
rée de son enfant. À l’inverse, certaines
pathologies de médecine générale,
comme le diabète ou les cancers, peuvent
induire une vulnérabilité de la sphère
bucco-dentaire.

Les affections bucco-dentaires restent
donc des maladies répandues. Leurs con-
séquences sur l’état de santé général et
sur la qualité de vie ainsi que leurs répar-
titions inégales dans la population en font
un enjeu de santé publique important.

Il suffit pourtant d’aller chez le den-
tiste, me direz-vous? Malheureusement,
le renoncement aux soins pour des rai-
sons financières est une réalité.

Qui parmi vous, chères lectrices et
chers lecteurs, n’a pas, un jour, renoncé,
faute de moyens financiers, à un détar-
trage, à un traitement de carie ou à la pose
d’un pont suite à une ou plusieurs dents

L’invitée
Jessica Jaccoud
Vice-présidente 
du Parti socialiste 
vaudois

«Ce sont les valeurs 
libérales et 
progressistes des 
Vert’libéraux qui 
déterminent leur 
orientation centriste»
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